
PONTCHARRA

Une ville fière de sa championne, la cycliste 
Marion Borras

Depuis un mois, la commune de Pontcharra fête sa sportive olympique, Marion Borras. Sur le 

rond-point, à l’entrée de la zone industrielle, deux panneaux annoncent : “Jeux olympiques de 

Tokyo, Pontcharra soutient Marion Borras”. Une jolie attention que la championne cycliste de 23 

ans est venue découvrir.

Cette initiative de la mairie, l’adjoint aux sports, Christophe Lanseur, la revendique avec plaisir : 

« La soirée au cinéma avec Marion n’a malheureusement pas pu se faire et il fallait trouver 

quelque chose pour la mettre en avant. Je suis content car ces banderoles font leur effet ! » En 

effet, les voitures qui passent klaxonnent et saluent la championne, au moment de prendre la pose. 

« Je suis Marion depuis très longtemps. C’est un vrai coup de cœur car je sais comme il est difficile 

d’allier sport et études de haut niveau. Elle porte haut les couleurs de notre ville et nous sommes 

fiers de la soutenir », assure l’adjoint aux sports enthousiaste. Juste à côté, Nathalie Borras, jubile. 

« C’est une grande fierté en tant que maman et présidente du club cycliste ! Marion a été formée 

au club depuis ses sept ans et c’est un exemple pour nos jeunes coureurs qu’elle a encadrés, 

samedi à la piste. C’est exceptionnel pour le club d’avoir une deuxième sportive aux Jeux 

olympiques après Patrick Ceria, champion olympique à Atlanta. Je suis juste déçue de ne pas 

pouvoir aller l’encourager au Japon », confie-t-elle avec un brin de regret.

Vos communes





PONTCHARRA

Marion Borras : « C’est une belle surprise »

Revenue dans sa ville, Pontcharra, pour une dizaine de jours, la cycliste sur piste Marion Borras 

fait le point sur les Jeux olympiques de Tokyo, qui débuteront le 3 août pour la poursuite par 

équipe.

Où en êtes-vous de votre préparation olympique ?

« J’ai pu courir une épreuve internationale à Gand (Belgique) en avril et je suis partie ensuite en 

stage à Roubaix. Je reste à Pontcharra pendant une semaine avec des séances de quatre ou cinq 

heures sur route avant de repartir en stage début juin. Je disputerai ensuite les championnats de 

France de contre-la-montre à Épinal et les championnats d’Europe à Minsk (Biélorussie) avant de 

partir au Japon. »

Vous passez vos nuits en haute altitude à Pontcharra ?

« Oui c’est un peu ça ! (sourire) Pendant quinze jours, je dors dans une tente hypoxique qui me 

permet d’être dans les conditions d’un stage en altitude. Je dois y rester minimum douze heures 
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par jour en simulant une altitude variant entre 2 000 et 3 000 mètres d’altitude. Cela me crée un 

peu de fatigue mais sera payant plus tard. »

Comment avez-vous accueilli ces banderoles ?

« J’ai découvert cela sur les réseaux sociaux avec des amis qui posaient devant ! Depuis on m’en 

parle beaucoup. C’est une belle surprise qui me fait vraiment très plaisir. Je remercie la mairie pour 

cette initiative. Je sais que je suis très suivie et encouragée et j’ai hâte de porter haut les couleurs 

de ma ville et de mon club de toujours. »


